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Monsieur. 

C'Efi un Homme qui ne vous 
connaît pas , qui ^ut-être ne 
vous connoîtr a jamais y qui neffere 
rien de "vous y qui vous adrejfe cet 
hommage ; k vous )fon égal , h vous 
qm ne brillez» £ aucun titre éminent 
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parm les homme s^^. Il doit vous en 

être plus fattefir. Ceftque ni Fin-^ 

ter et ni l a vanité ne décidèrent ja^- 

mais de ma vénération ; mais mon 

eJUme four les lumières & les ver* 

tus. Irois-je fréférer auxfi'uits de 

l* étude & du génie , des titres 

tranfmisfar une aveugle ndjfance^ 

eu donnés far une fortune plus 

aveugle encore ? Me verroit^n 

enc enfer des hommes brillans d'une 

grandeur qui m'accable y ou tout 

au moins indifférente a mon bon^ 

heur y tandis que je refuferois mon 

reff^^ à ces âmes fublimes , qui 

ne s'élèvent que four m éclairer , 

nu a ces génies aimables y qui dans 

des veilles heureufes yfe confacrent 

im'embélir^. Vous vous êtes mon^ 
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tr/s l'un & t autre danrun Livre 
gharmànt tonfacré aux mœurs. 
Vous avez, ofes dévoiler la vérité 
aux hommes .^ Vous ofvez, fait plus : 
vous V avez, fait aimer. Vous avez, 
frappé ces deux excès: l'impiété & 
la fuperfiition. Si ton peut vous 
reprocher quelques portraits y ceft' 
que vous avez, imaginé, que P éclat 
de la vertu fir oit mieux relevé par 
les contrajtes. Je fus charmé y en' 
méditant votre ouvrage , de trou- 
ver l'hifipire de mon cœur ^ lesfen* 
timens que favois toujours eus. Je 
fus encore plus charmé de les voir 
fi embéiis. Zoroajfre me tvmhs' 
alors entre les mains. On me forçat 
de le donner au Public. Oefi la- 
casaume de choifir quelque Grandi 
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fBUY pTBU&eur defes ejfds. Je ne 
balançai pas un moment à préférer 
un Thilofophe. A qui fouvois-je 
mieux dédier PHifiaire d'un Sage 
qua un Sage ? 

J'ai rhonneur d'être y 

Mon siEVK , 



Votre très-hurrbfe 
& très - obéiflTant 
ferviteur * ♦ *. 
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PRÉFACE. 

UN de mes Amis , qui a fait 
un long féjour dans FO- 
rient ^ m'apporta à fon retour , 
parmi plufieurs papiers , un Ma- 
nufcrit Chaldéen , qu'il me d^c 
itre fort révéré de la fe£le des 
Guébres. Comme je me fuis ap^ 
pliqué aux Langues fçavantes , 
je vins enfin à bout de le déchi- 
frer après bien des travaux. Je 
fus charmé d'y trouver la vie du 
plus fameux & du moins, connu 
de tous, les Pkilofophes,^ 

Zoroaftre a eu fe fort de tous les 
grandshommes,. De tous ks tems. 
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9 
<>n a parie de lui ,^ de tous les 

temsona difputé à fon ûijet. Tout 
ce qui a pgfti jUfqu'içi de ce célè- 
bre Perfonnage, a: été regardé 
comme incertain , & a fçmblé 
n'avoir d'autre avantage que de 
procurer aux fçavans le plaiftr 
de contefter avec fureur fur dès 
chofes indifférentes* Le tems où^ 
il a vécu , fon état ,Xes trceurs ,. 
h doftrine , ont fourni un bcau^ 
champs à leur débats.. Les uns le 
font vivre du tems deSémiramis- 
D'autres le confondent avec: 
Abraham. Beaucoup fe font ac^ 
cordés à ne lui pas donner une' 
origine plus reculée que le règne 
de Darius Hydafpe. On Ta fait 
Roi > Pafteur , Vainquaa: , Ty-» 
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fan , Prêtre, Captif. Maïs oô Voti^ 
a le plus varié , c^eft fur fa doc- 
trine. Une partie IV regardé 
comme unProphéte* Une autre y, 
( & qui ne lui fait pas moins^ 
d'honneur) <îômme un Sage ,, 
qui a éclairé fes Concytoy- 
ens^ 

L'Orient en général Ta révéré: 
beaucoup. L'occident ne lui su 
pas été fi favorable. Par tout les. 
dogmes fesplus bizarres ont pris 
flaiflancc fous fon nom. 

Ceff un m^heur qui fuit rec- 
elât. Les foSbles s'attachent à un: 
nom fameux y 8c il fuffit d'avoir 
été re^âé-, pour qu\in cerveau 
malade vous pi€te tous fës éga- 
rcmens. Les Perfës ,. qui ado?- 
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roient le Soleil , croyoient Zo- 
roaflxe FAuteur de ce culte. Les 
Indiens qui invoquent le Diable 
( car les chimères mêmes ont des 
adorateurs ) s'appuyent de fon 
autorité. Les Manichéens Tont 
regardés ' comme leur père : & 
combien de feâes dans les pre- 
miers tems ont prétendu avoir 
puifés chez lui leurs délire^ il n*a 
pas ^té plus heureirx dans ce fié* 
cle. Il efl vrai qu'il a trouvé un 
habile vangeur , mais il a eu de 
puiflans ennemis. La Religion 
dominante s'efl attaché aie noir- 
cir- y Se pour comble de malheur 
un homme du fiécle pafle , que 
fes lumières & la plus vafte éru- 
dition ont fait hdole de nos 
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jours , n'a pas panché en fa fa- 
veur. Il femble quitter fon ton 
fceptrique pour fe déclarer con^ 
tre lui. Mais ce grand homme 
ne peut-il point s'cfrc trompé ? 
Naura-t'il point pris les cris de 
fes ennemis , ou la corruption 
^ de fes fe£bteurs pour fa do£hinc 
même ? En eSet où la trouve- 
t'on ? Dans les Livres de fes ad- 
verfaires. N'eft-ce pas juger du 
mérite d'unhomme parle faftum 
d'un Avocat qui lui eft oppolé ? 
Qui ne fçait à quel point le culte 
le plus faint fe permet d'àlterer 
la vérité y pour noircir ce qui 
lui eft contraire ? 

Pour-^ moi , j'ai toujours été 
porté en faveur de Zoroaûrei. 
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Otitre les raiibns fplidcs qu'aï*- 
porte TAuteuir de la Religion 
des aaidens Perfes ^ ce grand 
refpe£t de tout rOrient ^ c'eft-à- 
dire de tous ceux qui ont été en 
état de le juger , 8t quelques 
fragmens dont la morale eft ad- 
mirable m^avoient prévenu pour 
lui* Je fus ench^ïté de trouver 
un monument qui le vangeat; 
Mon ami ( homme croyable ) 
me Ta affuré très authentique i 
3 dit que c'eft la vraie cfodrine 
de ce Patriarche de toutes ^les 
Religions ; qu'il a été fait fur des 
Mémoires reftés entre les mains 
des Guébres , &que toute cette 
feSfce en failôit un cas infini. 
Ileft vïai qu'elle n'a pas été 
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«ÉHeUK uraioée que.jfoo Aiteur^ 
M»3 mon ^bi ioittioïc qi«e I36ut 
ce qâ*on xaconw de leur ààââ- 
«rie eft &uk. Ils feïadiem: mcme 
4uami on afe leur tn pâder< Il 
les a iiKerragé foihrent^ Il ii'a 
CHU vtsàr >eo eust d'autre crbne 
que de re^etcer des ventés fijèili- 
mes y puif<^'elles iont révélées ; 
saais: qu^iis ont le malheur et ne 
vouloir point admettre ^pauce 
que kur ràifon les d^kvoue. Du 
refte ^ils ne croyent qu\in Dieu^. 
Fadorent , Taiment y 6c s'aiment 
entr'eux. La nature eft toujours 
leur règle. Ils penfent que pour 
pratiquer les devoirs ils n'ont be- 
foin que de ce cri du cœur qui 
nous avertit d'être juftes & hu?- 
mains.. 
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L* Auteur paroît avoir écrit 
long-tems après la naiffance de 
Jefus - Chrift, Cependant on 
ignore le fiécle où il vivoit. On 
fçaît encore moins fon état* Les 
Guébres tiennent là - deffus un 
fecret que rien ne peut leur faire 
violer. Il a fallu à mon ami ufer 
d'artifice pour leur enlever ce 
Livre ^ qu'ils regardent conune 
un tréfon 

J'avois condamné cette foible 
traduâion à une éternelle obfcu- 
ritér Je craignoîs de miféraHes 
allufions que les petits efprits ne 
manquent jamais de faire. Mais 
mes Amis m'ont perfuadé enfin 
que je ne devois pas immoler à 
ce fcrupule l'utilité que de bo^is 
efprits en pourroient retirer*. 
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ZOROA STRE 

OU 

L'HISTOIRE 
DES GUEBRES* 

J^^J'0rigi*4e des Gue- 
I L «bries efl la inêmé que 
ist^sm 9^^^ ^u monde \ leurs 
loix font celles que la nature a 
données : celles qui ont rendu 
heureux les premiers âges de 
l'Univers. Les hommes ^ortij 
des mains du Créateur fuivQiem 
làhs peine ces caraâieres iiiefià- 
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|a&t:s de jiiillcë ^e fi «àiA 

cœurs. Letir faifori leur préfçn- 
tbit un ^e dominateur de cet 
Univers. Tout ce (jui les envi» 
ronnoir leur Yetrâç<Mt les bien- 
faits «ù-décpulpient de Con fein» 
Uncdte iîmpl€,fnaispur,an- 
fKbiï^oit h toute la tèrrç l,es tôa^ 
dres Hornoiages qu'ils rendoient 
à Û. ^\ô\tt.. Uii ktôad fenitinveiït 
leà|)Ottoît ààimér CéSêtres.ïem^ 
bi^Wés à èOX. Un rtrpuYement 
plus dota entof e les éoch^pit 
à ces tottipaigfteS aimables que la 
îfetJEd» fait fi fodVént èidmphef, 
fiat ies graees as h ^we, dé 
^m^ire <te > i^ifon 8t délai 
fdrce. La twie oottoit foii ftifi 
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BnaJii à leun mains liborkafes^ 
«è ksteâckeâ voluptés écoient h 
ja^ db leurs &âgues padëes^juil 
^^à ce qa'an fommeil jpiaifîblé 
ks-ptéparât à de nouveiies. Ainït 
âsi>âflbieht dês jours cofitttien-<- 
csé8pàr l'êxpreflîôû de leur rt* 
«oànbMàflce pour l'Auteur dé 
lâur bonheter ^ cotitinués paac des 
travaux fruâueux , terminés p^r 
les ifinbcâis ptaUîrs. Jours bèâ^ 
fêuxl vous durâtes ttop peu. Les 
tfmsfpbrtt Êtrouchès pirire&t k 
{ââcr des paflions vertâËâfes. 
L'aÉnour Ik fot^onneux, Fa* 
«àitié iiïâdâé , la fbi^« iâjut^'; 
L^envië de doiïiiher infeâà fes 
ËËétit$.Les maitis pures fi*«f0îe»t 

Aij 
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meurtre. Bientôt laxeire biirlè 
fang de fes çnfehs^ Let CtaïqAéâ 
rahs parurent avec lespahicidès^ 
J^a gloire , le prii: dcla^vemif 6»t 
Je partage des crimes hwretixi 
JLe Prêtre avare vendit fa vc^x à 
Tinjunie puiflance , & pour coiti^ 
ble de. maux la l>a0e. %er0itiîm 
mit les menfongeç fanguin;aire$ 
à la place des vérités bienf^ifan-? 
tes. L'Univers gémiffoit fpus lé 
triomphe de Terreur. Les nvpwrs 
& le culte raifonnable fe per- 
dent dans lesabJËurdes pré^tH 
gés i quelques hommes éclairés 
^ppercevoient le. nuage , mais 
leiirs mains impuifTantes faifoient 
4ç vains efforts pour écarter je 
bandeau 9 où leur voix timide 



,y Google 



n." ■■,■.-. 5 ■• 

n*j9lJQi>t,ind|tçier les foîWeâliîeuijf 
gui^" i^ejp|rârentoient à eux. Un fage 
pantt,.&ofa montrer la vérité 
âux-'^ortels. Zoroaftre naquit 
en Alïyrie 2900 ans avant l'Ere 
des. Nazaréens. Sa patrie étoic 
fous l'o^preflioh des Tyrans en- 
tfos <îe Bélus. Sa nâflkncc Ta- 
voit, attaché aux Autels de ce 
(Joriquéçant. Son père , prêtre 
dé ce t)ieu bilârrc , rinftruifit au 
myftçré de fon culte ; mais cet 
entant eh perça bientôt les chi- 
mères,^ $a taifon foible encore 
lui préfentpît dès-lors dans lidée 
a une Divinité maîtrefle dajJiori- 
de, un père bienfaifant , Se- n^ 
pouvoît s'accommoder d'utiDiei^ 

iju*on ne luîpcighoit que comme 

Aiij 
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6 
le deffruâeur des mortels. Aînfi 
fur qu'il étoit.dans k menféâge^ 
il ignorôir quelles vérités il^oit 
y fubilituer. Un amour , ùn^àn^ 
chant invincible pour elle le pot- 
toit à la chercher. Ilînterrôgeoii 
fes Concitoyens 3^ mail que trbi^ 
voît-îî f ï)es Voix , îriilrûmçn^^ dî 
rignprance , ou efclayes dé itfr- 
céret* Ces erreurs même lucràtî?^ 
ves lui gfïliroîent les honmiâg^ 
des hommes. Mais aujc yeu^' wl 
fâge y qu*eft-ce qu*une grandeur 
qui rfa pour appi» que des chi- 
mères? Qu^efl;-cç qu\incgloirç 
que Pon n'achçte que par de cou- 
pables illufions ? Auffi Zbfoaltre 
dédâigna*t-U bientôt une poihpe 
étrangère : Fuyons | jdifoit-îl^ 
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Ions au bQW 4o l'UoJvçrs phçT^ 
cher h vérifé c^ue fa^Qre. V^^# 
pwe»Yéritéawpftç,çn.cî«.çlUeî« 
çhanpez - voii$ epcpr*? le» iSPJ"- 
wlsî ? En quel cUinaj: falt^^YQui 
griller çncore votre fl^beaw ? 
Plein d'une ar4çttr qu'iî 
peut à peine contenir ^ ij s'ar- 
rache dç ton pays çatiJi ; ij 
mareheè travçrslçs c;im|»§;i^ 
lî^ureufe? dp la M^foçot^mie ; J^ 
p^ffe dauf les plaines de l'WWM^^ 
&5 parcourt Içs défcrt$ d^ l'Ar^ 
bie. Vflgyfte éftoit alorç l'Oraclq 
du inondé. Ses habitant rçn^u^ 
Wdutewf f^r les (14biçrdçiw?ns 
4'un fleuve , la terrçur pu l'çfpPV; 
dç fçs moiflçnç aypient trpuvé 
- Aiiij' ' 



,y Google 



8 
les arts. Les loix çontenolentuh? 
peuple heureux danç la vertu y 8c 
les Princes fournis à leur rigueur 
étoient les premiers înftrumens 
de la félicité de ces contrées fer- 
tiles. Mais ce qu'on admiroit le 
plus , c'étoit la fcience de leurs 
Prêtres : ils étoient, difoit-on, 
les dépofitaires des fecrets de la 
Kafure^ 6c la puiflance motrice 
dece monde, tf avoit point d'obf- 
curités pour eux. L'impatient 
Zoroaftre vola pour les inter- 
roger. Que trop fouvent la cré- 
dulité d'un peuple eft favorable 
aux miniftres des Dieux ! ces 
hommes fi vantés n'iétoient que 
des hommes chargés de plus de 
préjugés j plus perfuadés de fa- 
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blés, plus éloignés par cohféquent 
de ïa vérité, parce qu'elle"^ eftpîus^ 
loin de la fauffe érudition^ cjue de 
la fimple ignorance, lié jeune 
Philofophe démêla bientôt Fim- 
pofture. 11 s'arracha en fdupî- 
rant de ces lieux, il marche vers 
cçs climats qu'éclaire Faflre du 
jour'loHquîî fembîe éteindre ùi 
lumière fécondé dans le fein ora- 
geux des mers. La brûlante AfH-j 
que ëtoit moins fauvage par les^ 
ihonflres qu'enfantent fes déferts^ 
que par le culte infenfé de fes' 
> peuples. I^ ferâilP-Europe nVf- 
froit qu*un théâtre plus brfllàiv' 
aumenfonge, &lM3réceéfcla- 
ve dès foibles tyrans , adorai^ 
les mains qui détruifoiènt Ik li- 
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hené. Y^e Tartane , fçjow ^ 
rerrcur , cju*oflî:oient vos plaines 
ftçrâês, 8c vos inônKâ^QS gf-^ 
freufes ? \Jnc Divinité au,(n b^r-r 
bare i^ue vous-rxnêiiie ^^ 4 QW Cf i| 
a4orai;eurs tf pffroient ^ hom^gr 
ge cjuelebrig^ndage&rkijvifliçe» 
' 2iorp^e défe^eroit de çon- 
npîtrp cette yçrité. çj^ï Içmbîpit' 
&ir devant lui :^lonS| (tilbit^ 
il j^ ïètourpoijs <}an$ ma jpatrie^ 
Saps doute de? voiles impéné- 
trable? là dérobeot 51UX yeivs: deç 
tiofnmesj ecsflbns nos ruines té- 
in îfîtés , que la .çriftp &icertitude 
ibit défornjais nwn partage^ Il 
s'aya^ce veçs r^^flyrie pjein de 
douleur ji & pénétré de fon dé^ 
fe^oir j, il arrive dans cet état fur 
les rives du Bofphore^ 
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fe jeonfonc|re ftveç: Mon8«!^*i88 

aqœlom , puis tm^ ifflîÇ é? «S^t 
Bnes. s'abaifiânt paar vng'-pçî^^ 
àoupe jufqtfwi rivpge »aç#© 

courb^ fous le poid cje leur sfeon^ 
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tlance ) préfentcnt <îeR'fàilts'»de 
rotitedpéc^â ferfriain iHi^oyali 
gëur^ ïi'oranger àêle fon oë^ 
ràimable'ruliis des r^msif Patta^ 
iianas ferelevç- par la pâleur dç 
l'olive } Ijï foibfe' figuier appoîif 
fes branchas fragiles fur' les ttâ^ 
meàux<l*tin pouiier festâWf millo 
rdiïtfâ;:, ^fiaiMfiântes coriduifenïy 
ib|iis dë$. beTcesLûk que fôrmeiif 
lés làimei^ 5 qu^embeiiâfenr 1^ 
ftgjtthes ^pdbrîfërans ; une four^ 
Ce qui {pirt <fi* pied dû ces hei^' 
reux côreaux , fe précipité à tra^> 
vers une vafte prairie couverte 
tfungazôii naiflant 5 puis fe par^- 
tageant en plufieurs' canaux f die 
vapeftfre fés flots dans ia nier* 
Le Génie qui préfide aux jardins 
orne ics bords de fcs dons les 
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rea£ ce ir^nt .féjoqr t ia teri;^ ex- 
hàfle^^ pliis'doux parfonisf lérf 
oiiêifix fôrit raeiitîrî' 1« bôi* 

-4V îar^oucëur de ' leàr' xàmài 
Igé ; le tfnuiqàiïe Eiudn préfeme à 
rAurôrë fes ondes p^^ibles ,' 
Se l'ëckt du Soleil fe perd adc 
^eox du Speâateiir dam les flots 

. agités du Btfphore. ■ ! 

Uned6ucefiuT)rifefaifit Zoroa4 
lire. JEh quoi Ldit-il , tendre na- 
ture; merè libérale dont Ic^ maim 
ont i^ahdu tant d*agi'ànensfur 
ces plaines heureufes ; rhommtf 
feroit-il donc le feul ouvrage in-r 
forme de. votre iagefTe , ^ iou une 
grofljcre ébauche de votre pcHH 
Voir? FoHèj'confÎK; to|>ablQ 
dé connaître » éc le MËnàç toii< 
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dlQudles fouhîOtSj» viaime dçjC-j 
^é^<^««^ icrwbifi$_d}f, rcbut»^!Q«j 

le^échiffiuit fux lui^nêmo^;, m^ 

cft^pintainfî. S'il eft un J>icû 
4«^çl*^ain;£ige Mt formé i'U» 
#ver5^ il n'a ,ii^g^ oMcuaç 
^partie de fon ^^uvf^^ge, .^^ ^lellê 
fmte.^v^^édaà^ioa pou- 
voir ? hsL feule que jwap^oivs 
ca^kdQ i^âéçhir fur raflêm-^ 
liligç <ie«anc ^têores :.pouxx|u;oi 
flo^aitfol^il 4»tmé œtce incêlU» 
geftee ^ lA fe firéfence .point 
dfins!ies,^ltresf ^^nicquroi^a'âu» 
CMt<iil/flQcoiiâé (Setce çail^que 

fue i'Aèdii^. )0u\ » «^il eft un 
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Diea V il a voohi qoè |e le tcn^ 
ffû&^^le ie âois>>e te puis. Mali 
f(e«>êcre kitt AtDik^ iôfàtti ff<t-M 
IxTéTidéàtàst éc6fàiaHea1&mtï(àgef 
Ma râiibnië fsé^diiè'^âcit <:^ 

^ptoéc uhe âKèffigâite ; %oh 
«near fi» fo >Ét tilm^è^imt ^ 

-m&b tcsiimfèhc l&$ pwàqtmî A 

•)« là chef^ê ^ Ad 4sfir vk$t@Hfc 

^lir* .. Mau ë€«t^ vemi 4âl^Q^ 
xachiée ^^%iêl^0^£é^<tei^ 
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43es loi&prefcrites par le Créateur 
{>çùyentTeUésctre aftreiikes àdes 
i^Ëmàts pattiôitiers ? Peut-ilinêi- 
)neçtfe<IH6eâe(leleiscomioÎQ:e? 
;Ah ! ou ces loix (ont&uflès > ou , 
-fl eUesfont la r^le deines mœurs 
jémanée de TAuteur fi^rônc, 
js'il veut , comme moii ceeur me 
^e dit , me juger fur elles ; je dois 
les fonnoître, je dois lés porter 
par-toiit. Il s'arrête,. & après une 
courte refleûon ; ces loix^ où 
^ont-elles f mon ccçur a des mou- 
vemensfecrets : des inftinâs.fla- 
teurs ^ dés {pmords dévorans Ta- 
^tteïit fai^ cefle ; ç*eft-là Ikns 
^OUte , où je dois chercher la vé* 
Xité j c'çft-là où je dob l'inter- 

jrogerj c'çft-làojîi je dois la dé- 
voiler 
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YOilei' 4 traversas nuages, dont 

la main de mes pères a Êifcihé 

mes fais } ce n'éft point dans 

des dlmats éioignésque je doii 

èméndre fes fons: vénârablesJ 

■ Aulïi-^ôt il prend laréfolutioil 

de n-avoir qiie fes propres refle-- 

xiôhs pour guide | il veut fe {é-> 

part* du tefte des monels, juf» 

qîi'à'Ctr 4ite fes idées pures le 

mettent en état de les édairer. 

le lieu où il étoit ofiroit affez ti 

Êi frugalité j il voit dans un ef- 

pëce ds défërt éloigné une grotte 

profonde , il y marche,, la fa- 

gefie y d^eend avec lui. Là-, 

clans lin p^fible fQehce , il rap- 

pelleles objets qui l'ont arrêté* 

Tout hii retrace l'idée d*un Dieu. 

B ' 



,y Google 



Sàraiion krecoxuiotcpoirtoUt^ 
â {cntqti'Uiioir ccre intelligent^ 
fl cojnpien^ queceaepi^iifiéc^ 
la presnkre de toutes ^ dm 9fh 
part&nix à ce foaveraia qui ]m 
en a donne cette portion qui fait 
ion excellence» L'économie do 
€tt Université Mt asâuc. ïiSiés 
éeh &geâefk grandeur dbccf 
monde I. feilbix CQnijbntes^fe»^ 
rei&rts iraronnus- &: & dÎYerS'lttî: 
montrent ùl poiflance-; le boi»r 
heur dont il jouh dsns eç» peikt 
jfiées déticieufes le pénéo:et.vdei9^ 
bonté*. Je vous adore ^ Dkt| 
Tout puiflànt , dit-il ^ xeœveB^ 
ici le premier hommage <^ vous 
cffi-e ma raifon éclasfée.. Etire iQ*f 
vifible y Etre âiecoeL» ( car quât 
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sçatre eisf pu vous dpno^ x^^ 
i(gncç ? Supr49»^: ii)€dligençf,,p^ 

céiéhrç vptrfirgri^ukiMr^T^Gfv^ 
for votrç tÎM^ôw qsç w^ :çi9^ 
fions «fe m? grafiMe» CeçiR 
pxemierev£rit)é.lrçpi)di^ i^l»^ 
fecQncle. ïjfe voit »éjiomîlafe-r 
Êiétç : riiHéflf > les ^a*r»rs> Wffl 
mouveuaenit: a^rmg^c i^i/^ £^ 
qu'il ne peut e^p^vep ^ jç^J^ 
rattacher <aux autr^^ BiÇNQQi^esf 
Enfaos du même père ». H^ k» ^ 
£QJ^oienx tpus iès &er^ :^ 4oi» 
ypAt fe rendre heureu3f«IIdiâefr 
|e <^9 vices deibiiaqjr^(|i3^ii3r»- 
f iété : la noire injufBee,. la baflê 
f^aloninle y le vain ei^eif y I^ 
Me: jt^flo^j^ d^ â)it«i|0;t^ 
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fl comprend qu*il doit foulagef 
les malheureux: fes maînsluîpa- 
rbifleht fakes pour éffuyer les 
larmes de Tinfortune, îl ne met 
point' dautres bornes à fpn ten- 
dre amoiir pour les autres que les 
defîrs de foh propre bonheur. 
Que la vengeance lui femblâ 
bafle y & que le miépris des in-^ 
jures lui parût grand! Laiflbns ,' 
difoit - îl , au^ divin Oromafe le 
foin de punir les coupables ; 
répandons les bienfaits , & lai^ 
fons lui lancer les foudres. Eh- 
fuite il reflechiffoit fur les mou- 
Vemens tumultueux qu'excite en 
tïous le defîr de rendre aux mi- 
tres le premier &f le plus chef 
préfent de la nature. Seroicniî* 
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lis donc des crimes ? Eh quofi 
Tunique moyen d'entretenir ITJ- 
hivers (eroit un forfait l Ce 
moyen de (e reproduire feroiç 
donné par un Etre tout pur , 6i 
on le croirôit fouillé: lui-même 
nous înfpireroit ces doux fentt-^ 
mens , (car tous les liommes lê^ 
ont , & cet urïiverfaiité efl le cri 
de la nature). Et dqwndant t6$ 
fentiméns ^mables feroiâit^tÉ'r: 
cites! Quedis-je^pourtoienc-â^ 
n'être pas vertueux? Pouce ten- 
dreflè j amour charmaiit y tbi qtâ 
fais renaître lims celle^e mc^ndé 
merveilleux ; c'eft toi qu^m ph^ 
)ugé barbare ofera profcrirerl 
J'ai reçu le jour , ce don inefii-^ 
rnablêl un autre peut le cecevdb;^ 
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lï^lOpî, foçiioire jQ[i'çf>prefl'ei,^. 
l'on pwtjm fme. un crime d'és» 
ÇQUimrfx voix 1 «ht ç*çn.feroit 
an <ie §'y r efufcr j ce feroit flétrir 
i'Autçùc 4pSjpi»^ 4qux fatitiinen^ 
•qui jne Içs doiuie pour me 
lendrip Iteiiroix:. Ils font le plus 
ten4ri^pré|iet«: 4e f* bonté; c'efl 

PB SF?!^^^!?*^ ^ *^^^'^^' félicité 
|gU ^£c>4^|^,t^^ ç'elllç pliiç 
bp«t feç^è qpe, je gi^ feire à^ 

k^Çr ~ , ■ 

.4^^^ ^ ^^ yen^eoiç h 
f^Q d^. bjifeïi^.préju^^ çj^, 

$ co,i«bgf ïoiéjjt î Pîâis pwsîu; , 
âj,^àU)itdilj^ eft préjpifdpaî 

Sf*.*'^*. f ^"^-^W; yf i^i^îKt 

, fours :. Pieu l qûêllérainon £ac- 
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tàgëVVti Tiéànt afSeux Mi4l 
m'ènfevelir ? Ckt ce qui penfé en- 
tàei ' fer ft-t!4l limnortel' conùné 
M-mëtàs^t Ojài^» » cette: 'é§)ié- 
#ahc<fc mé -cffifàrnïe ^ je if^^it 
delà IJù téinbeatf ùft- lugep 4c|^ 
fable>,p];êcèm*6ffËF.k pckc^ti» 

^Më6, 1^ ^flk',ie>^e bifoix^ 
pheibuvent,, ^cotebtàah^sàtPif 

feiàr$ t Teitr q{! ^ k£- codIbaFidu i 
F6Uttpii«tt> Ib > faibtè qutmi'S^ 

ebfns«< lé :^^te dfta9<i9iè»> 4\i^ 
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poir 4e Tavenir. lie jour renaU^ 
jànc roKitt trente;^» aux mpir- 
tels leurs. iiK^iéçides & lems 
a^yaux ; tand^(ju*il:s*occii{)^4 
m^iter ààns cet aiure i il fprdfia 
fon tœur à la vertu , il açeootu, 
nia fon efprit à ralmer -Sf à la 
cherk , il ne fartit <ft& i#^u dd 
lè.i»}QfonAer. à^c«is.|oi^ ,qu*ilV«; 
»it pcdcrités* , r 

'^Dqpuis icet(^ ildevôit pat* 
iible^Xon cctUr: goûta' ùi^ là- 
tisfàâipn . .qiâl "^ n.%vtiit jamais 
coiiâu^'UfiiealjNÛnc hsua^iioîc 
à ion bônhfeir. B aiinoit. fej 
hommes ,' &. il les voyôtc efdàvés 
des i)IûirgroflîçtéS encurs.tà vér 
rire Jw étfeiB/cheœ V& ilU troiH 
««ifc par tPUticïÂQgj^* Eftvàm 

■ ■ -^ ■ ,;■■■■:%■ 
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IfL montroit-ij à la terre > .par tout, 

on détournokla vue. Leplusfage: 
dès mortels étoit regardé comme 
le plus vil frénétique. L'opulente, 
Tyr,la faftueufe Sydonjlor- 
gueilleufe Egypte , ne s'accom- 
modèrent point de ces loix.. 
^Empire de Ninus flit le pre- 
niier à les profcrire. Errant ^ 
perfécuté , chaffé de fa Pa-^ 
trie y Zoroaftre pafFe en Bac- 
triane. Il cherchoit un afile con- 
tre fes. cruels perfccuteurs, Il arr* 
rive au milieu d'un JPpupîe.grof-^ 
fie^ & barbare. Il appr<)çhe^ : 4? 
laGapitale. Le SolçUéclaiçoit les 
murs de cette VUle informe. Il 
en étôii; ^pjçoi^Q aflez. jpibij ïl e^iip 
tfuid lev \mk àes^trompettés. il 

• c 
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pfécipttefe pa-s. ïiappKithe. tJn 
pa^têiAtfnetif& etivironnoit un 
bùcïia'. Un Roiy parôiflbit avec 
tbùtëik Cour. I5n Sâctifieateut 
éiîfoui-é de Prêtres , fetriblôit 
âccèïidrè avec impatience tinè 
Vlâiftié. Ëlie ne tarda point à 
vâiir. Cétoit une Vierge ■que hl 
jRipêlftitibn ïacrifioit à Brâttiane 
ÏXvea cutelaire de ces^affi-eux cH^ 
ifiâts.Le Sï)leiln*àvoitpasqitinze 
fôià meûri les moiâons depuis 
qu'elle avoit csûvert les yèUx à Ù 
luitiiere. Uhfe beauté futprenatite 
àttiroît fur elle tdus les tt^irtls. 
îïélas! fes grâces avï)îeiït été fet 
tàuïi? de fôn malhëttr, S^es the- 
Vèux flôttotentrut fi» épârfês: 
tùt éçl^itpè qtd fcMrfoU^l*è.' 
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^aule gauche , kilTolt voir les 
channes innocens» dont Tavoit 
embelli la nature* Sa démarcKe 
4toît çioble , fes yeux baHÏ2$; 
vers la terre: quelques lartnes 
auofoient fes belles joues : les 
bras écoient enchaînes par des 
liens de fleurs : une tendre mère, 
i^iToit retentir les airs de Tes cris.- 
Que la beauté eft intéreflante^^ 
quand elle eÛ: dans les malheursl 
un peuple entier fondoit en 
pleurs ; mais viftime du noir Bra- 
mane ^ on auroit cru faire un 
crime de la fouftraire au cpu-^ 
teau facré. le cœur de Zoroafte 
ne put tenir à ce tpedacle. Sa^ 
tendreTiumanité fait ëclipferrout 
îhtëret , 4c poufle peut-être par 
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unjnouvement .plus vif encore- 
il court a' l'Autel , '& avec'une* 
voix mêlée d'indignation.. & de 
grandeur : Barbares ^ leur cria-^ 
t'il , arreteiz : que^ fâites-yous ?^ 
Quel facrificê veut offrir .votre 
étrange aveuglement? Si le rioif! 
Bramane eft le plus méchant de! 
tous leà êtres , qu eft-il befoin de. 
rhonorer . par vos facrifices ?' 
Çu^efperer de la reconnoiffance 
d'un inonllre farouche? Si c'eft 
r Auteur de votrç exiftence à qui' 
vous rendez ces hommages , 
Quelle folié de Thonorer par le 
plus noir des crimes ! il. vous 
donne la vie 9 il offre fans cëfle 
les plaifirs à vos mains , il veut 
vous rendre heureux ? & vous. 
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^hTe:2 que lé Tàrig des hbmmès 
éft {idurkiiuhîiaulocàufte agréa- 
ble ! eh quelle viftîîfne choîfît-oh 
peut ce facrîfice affreux ? le chef* 
ià^œuvré'dc* k beaùtc même , oà 
îT Veft pîô de feire eflài des pliàf 
^outx charmes de la terre. Le feà 
fortôit des yeux de Zorôaftre^ 
ùn'^port augufte^ ce charme fi for 
ble aux yiéux de cçîux qui pènfent > 
ïîpùiffant auprès de la plupart déè 
hommes , ajoutoit à fes paroles; 
Il parut aux yeux des Baâriens ^, 
un Bieu defcendu ' Ciel pour léi- 
conîondrei Que l'ëloquéhce eîl 
puiflante , quand elle plaide là 
caûfè^è la beauté ! à ce charmé 
fédiiSteur s*unit la pitié naturelle: 
l'humahitexenaîtdans les cœurs: 

G uj 
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le peiqile sMmeut : od- commeor 
ce à détefter cette barbare ç/éxé^ 
nonie. Un imumure s*éleve é$ 
milieu tfe VafkiMéc : ]e&Pr£tres 
cependant mvoquenc; à graqd^ 
;çm$ li; pieuple : il& ot^QiUieiir 
ffi*Qn amçne Ja viâiine % inais. ijl 
lefonsede coûta» pans un bmil 
^on&iSyqulmaFqueiUi^ïatiQnr 

{«emier (9 lai/ir de I»; Viecge ti^ 
fwfe* ZorcafiscourtàIui-9 plein 
d^W^ardeur «aie mêloientmtlle 
inoiirv«m<n$ divexs ; il Tarrachç 
4fts^asdu ifiettrtner iks Prêtres 
ffi ^ii]e s'eo^icflfent 4e la lui xa- 
W ile Peuple fe range du parti 
de Zoroaftre ;il n*avoitqu'à Iai& 
f^ a^ ibn €)9UE(Gux »c^oit ^ 
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^cos barbares Sacrificateur»; 
«uô&ilne fe fertde&naùsopié 9 
.quepour rappâi&v ^ AciesPftoW 
-coi^de hii devoir k jour »fe 
.jettent à fies genoux: > x^dbnt 
•grâces à& démence. La viâiine 
Jiccomhiicecn triomphe» âi 2^ 
jfoaflre k remet ai»b»riisid'unFere 
^pnbaiÊuM! imlle fins les mains de 
ÀiLLibéiauur , n'txfotm» iÀxc*> 
coaivotffiiBceqae pv £eé(ai^kiab 
-. <]c^nibnt k Roi étainw 
vnxnièK» fon Palais , ag^ 
4k milk penSks. Le& ptéjur 
rgés dofit il av^nt été Aotiai^ 
i'avoieRr emfèdié fk k jcûnàr 
jtu peuplé; mai&im efpiit énài^iim 
ccBiu: |édaii!HumaEàké TavcMenc 
fénétfé^ de iç^eà ponc l^lcriib^ 

Ulj 



,y Google 



32 

/ ger. Il paffa là nuit dans un troi>- 
i>ïe , donc il avoit peine à démè- 
•iMîk'taufei Jl haïffoit l'erreur^ 
"iîçoramençoit à croire qu'il la fui^ 
^oit ; mais; que ne pouvoient pas 
sehcore fur lui l'exemple , l'habir- 
■fude, une antiquité reculée, la 
crédulité de l'a; pères? Encore-, 
il cet étranger lui montroit une 
4umiere pure ! un vif defir. de l'enr 
ttfetçmrragiïoit avec violence. , 
-JJiajcorè parut àfon grépré- 
kriplterîttop tard "les oinbres de 
isL: nvàx^ A peme laftre du jour 
<foroit-iil la terre de fës premiei« 
«ayons y qiie ié Grand - Prêtre 
fteîfionde audience ail Palais. H 
^ntrè fiiîvi defes Miniftres : Roi 
ties Ba£bres , dit-il , le XWéiîBira.- 
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nâne-TO'a apparu eh fôilgë*;'SÀ 
^cux" terribles' préfageoiânt 'leS 
foudres, dcint il devoir ftte coA^ 
fumer. Tremble , m'a-t-il dit, ta 
nation va périr. L'injuré qu'o<i 
raafâite ne pem: être raèhetîèib 
-par trop de. fahgé Je veux bieii 
encore fufpendre mon courroux? 
niais qu'on me livre incefTam- 
ment ma vîâîme & qu'on y ajocp 
tè Tiirftme étranger qui a oSt 
fôuiUetmesmifleres. . . 

Le Prince étoitjufte; Farti* 
fice Tindigna.C'eft une loi^ dit* 
il , qui m^eft facrée , dé ne con^ 
damnerperlotoe (ansi'entendréw 
Qu'on y amené ici ^ l'objet - de 
vôtre haine ; je vais lui nôrhn^ 
déjuges. S'il eft couple feu 
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6egf*«v^^ mm Swmïèf 
^H^i ^oitnl ffspicf wscrioMS? 
^Ml^fik il éoânt axâio cfan^- 
fieiMr Zoioaflire > ià nonuiK loft 
.^t»ik:liiiré&({lt iaeoiyc..Leiirpi» 
èàfi fit! eeaindbe am Poêcrtt; 
JUJis ib étaifim & cannos pour 
jnfies qoHlfi a^foem )es cefidÏEat 
ZocQsiftce parait. Il s^avaoee 
^icft le tvâoe dtt Frâace aireem 
4» aoblp fin^ fiefcé» nndeftc 
jW^bafiêflb. Etranger, JuiiiiicieKâi» 
«jonmçmaves'^-veus: été'a(fi»tté- 
nà:9tDB pour anèco* le Êu:nfice 
-4iiL gpwidBnanane ? Grand Il.oi> 
ëk Zoioaftre > anivé d^er daou 
ciss dîfluts, je oennais peu ^ 
iroslotete vosIKettx; naisse 
«3iigBiit4e(cniDes^ quepenyeiv 
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•mfn^49f monAros qui m «W 
,¥M$ A^^ f<i^k nom ^ ili»' 
fvQW deotr £«»? j^enroimkiNifi 

fefes que fadorc. Hs vous 1^ flàr 
gQÇfit fpus-les tEsits-d*w) VfSHti 
ripais je veus'y repr^çne? W P<@î¥^ 
2U vQtt» k mpnuçBt; f«(» eedê 
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biehfyts^à *1a^ verfti : îk fe* pér^ 
fùâlleht,^-il khpôfelàiloi de dé- 
truire vos ^femblàbks , Se je ctôis 
qu'il VcAis oridonne de les rendre 
hfeur€fu3É,Enfuîte dé véiopfiâfit<cds 
fiij^lkne^ principes , îi ièur péli* 
•ail Dieu, puti Èternd^ InlftiëAfer, 
<\\û aime les hommes , qui leiiir 
ordonne de s'aimer. Il leur feit 
1«Sr daés:* les fervices Xp'ûh ï«nd 
aûX ^trés^'le iftojtefl le ^f lus fui- 
de&i'pkire. H ejtpôjTè ces gran- 
des idées : tratlljnettre à la pof- 
tëmé le jour qu'on a reçu de fes 
pères, ô-availfer àla terre, érfectt 
mère commune qui nous [porté 
3e nous nourrît ; foulager» faÀs 
fàlle Tinfirmité maïheureufc , & 
l^irmocènce- iftfortttnée#i Le:>Rdl 
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éoHC <;lmmé.^WPrêtfes frénxif?? 

fojçnt de rage ,, la.Cour applau- 

dUrpi^ de toutes parts; les Juges 

Icyoiènt Jes nmins $c les yeux^^u. 

c|(d[.^Lei fiifll^es,. fiusçpt ,jwi^-^ 

iri^j Zôi»J^tÇ;i^uî:^afcf^ é^S^ 

<fruéls' ennemis furent couverts: 

d'opprpbijçs/ 

^ Çepejidanc'le Roi etçk iit^pa- 

tjènt d^entretb^ rhilpfophe^. 

Quelques joursaprès il r^ppellcr 

Zofoaftre n]avok pas perdu fon 

tems , il s'étoîtmftriut dans larre-. 

lîgîon Bàâtriènne. Un crime le-* 

gcr', iine îriyole^ defb^î^ 

cbmmlfe, iï yi ayôit xrent; iîécfes 

parles Auteurs denoi;re.origine^ 
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ivdïticôftdamnés tôca â d« i&-' 

poftérité 9 des tïhlkminëmâ &i-^ 
[jloïèttttpar des pètaés âÉ-êufes^ 
imeâuinâMe$ un ^rîme ^uHs tg- 
lloîcifettt. ïl âVôit, à la yéûtêy 
jette les yeux fur uh petit nombre 
de fiiyoris ^ mais qu*eJl - ce que 
ce fiôftîbre en eomparaîfon des 
trtftes ^éluïies de la vengeance?' 
H Êdloit pour mériter (^ heu- 
i^UlkpïîvUége^pairèr èfl ndflânt 
pàt lë!( eaux du fleuve Ôxuâ. Ia 
veftu <Juî ûVvoît ppîht eu œtte^ 
cbf^Uitîôh , tomboit çonfoiidue 
^^C lès fcâérats dans les noirs' 
éijït^ àù tartarej tandis que le 
l^a^i^idë trempé de les eaux s*é- 
ïtitok aiVccîlhhccèncc auli^oùr 
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Ift «Milieffe «otijugàle éttAiMt 

ét»it le edttâOè •du iflérte^: Aiflfi' 
âtte IbOte éMttnfiUttft d^vMdmâi 
«^diiTdàfiK une toQê fpéÉlâtH 
cidli 4» )duâ defliâésiNiK ttut» 

le » ^«AgdgerÀuti nôkt^ckvàgi^ 

to«l» le$ môuvéïnen» delà Aaturë; 
êt'Gt qitt ét^k^omble de labèEXt^. 

«Uf» un âgé où its & JeS^^lw 
Ae^îèn^peUtê.A<âS vld]«KM>^ 

çtMumiiâ,' ■■■' 
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^^^][l9i des Ba%çs interrogea. 
Zoroaftre /fur tous ces points. 
IVDllç foupçons Tayolent agité 
%ïVj; cefle, jie Philofpphe lui en. 
$t biencf^ çonttpîi^^ , tout-à-i^ît 
llktipoftur^i P^ 4éfit de fes 
vains préjugés , & pâflant enr 
lirite à la politique de fon empire: 
ÇrandRoiyUii difoit-ilj^ appre-: 
oezquç la Religion & le bon-: 
heur dès Peuples eurent toujours 
des liaifons néceflaires. Si vous 
pf^fentezà vos Sujets un Dieu fa- 
iQUcliç !, ; :tiran des homijiQs , 
xwnfla*ïW/pQJ4trpnt-ils ç^aimer 
enti?*euK ? Quelle humanité pourr 
xez-^yous lé^ infpirer pouç ceux 
qvTiki reg!*r$letfepf cpmm^ de» 
vi^imes deflinées àj^ihainc fb 
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leur Dieu ? De-là l'intolérance \ 
dette forîd deftruârice des Etats^^ 
cîètte haîhe de religion (Isûircic^ 
pour^ le: Souverain qui goùî^ 
Verne y fi fuhefte' à l'état cp'îl 
l'egit. Si à ces dogmes la fiçfer^ 
ftition ajoute une idée de pafdQÉ^ 
èësliominéS tyrans & Voluptueux 
tengûii'^int dans une oiflyetécôn^' 
facréèjJafleUr culte. Si pour com- 
ble 4e\ malheur les principales 
Wchcffes fe trouvoient étïtrç les 
Mains- de tés Vàins^^ fpéculatils^ 
tout le fUc de Tétat réfteroir dans 
ces membres &: laifTeroit le cœut 
âans un état dé langueur qui ne 
jjpourroit à ht longue que' lui de- 
^èmr fonefte.^ Vous^ pouvez; rc^*- 
Daédierà^e^abUsfrËiïvainiê tev» 

D 
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|iE]lMbit»dc!^efmenr-)ls4]!puy«r 
f cacI:^iQ<a»9, ha. vérité^peMt avov 
f» '««as vf%e force plus piijflant«« 
YeB(e2$ks gj?«ees , & qiiitteB k* 
Ibttcûes ': tetitdez ^os peuples hcu^ 
loo: ; c*eft le moy^f^ de les coa- 
làwe ou Villas voudrez. LesRoi$ 
tM^ deux fortes de reflocts : \^ 
icNKefiOuJQats dangereuiç;^ feue 
YcmciàniineUe; la douceur ^>tf^ 
jjSHtB ffire ; c^eil celui qull £iuf 
«m^oycp : il pgne f amonr » il 
eft kl celoituie la plus afiuxés df 
votre, trône. Qite k vérité e(| 
ibrte quandelle a Xt bonheur dreii 
étte appuyée ! En&ite répaodifiSp 
les premietes étinicelltfs. Soufîbesr 
d'abord cous les. cuJces^ : i^ixour 



>, Google 



45 
§pR>n.JU vtikrsLA befoin <^ ck 
Bfècte {KMiic x^primée. Ufez d'un 
jècond moyen j élevez des en» 
fJroi» publics où des Maîçrçsfa 
ges ççl^irçnt la Jeuneffe.Ceftpji» 
Pîurer les efprits d'un nouvel âge, 
Prooégçzlesfruits du génie. PIus^ 
vousdonnerçz de lumières , plg« 
nqxjs verrez des> vertus. Mais vjçk 
tis gfand objet doit être d'ani* 
mer rinduftrie.Que l'utile labou^ 
fage ait des honneurs. Qu& k 
çonunetce 9it des récompenses 
foUdes. Que la félicité foir tou^ 
jcMtfs }e iMixde» talens laborîetK* 
Neféviilèz pas contre les appuis 
4e la fuperiUtipn. JLa perféoitioa 
q^ooQrç qp'on les honorç : k mé* 
pris eft ravant-cottreurjik liHif 
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cîiutè/ Contentez-vous d'abolir 

îes cérémonies langlantes , 8é 
comblez peu à peu ces gouffres 
éù vont fe perdre les tendres 
efperances de Tavenir. LàifTez' 
mourir en murmurant les Infor* 
tunés qui habitent ces fom-' 
bres cachots. Mais défendez que 
de nouveaux s'y précipitent. Sur- 
tout fouvenez -vous que là rî- 
chefle d'une terre confifte toute 
entière dans le nombre de fès' 
cultivateurs. Favorifez-le par les 
rccompenfes attachées au noeud 
refpeâtable He^rhymien, &par 
des opprobres dont vous couvri- 
rez ceux qui en dédaignent les 
douceurs ou qui en redoutent le 
ferdçaut - - ^^^ ' i 
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Aînfî parloir Zorpaflre ; aînii 
Hdpnrioît des confeils à tous les 
Rois dansla perfonrie dùRqide^ 
Baclres. Le Prince les lïiîvdit 
avec ardeur ; le fage en preflbit 
ou moderoit l'exéeution au gré 
de la prudence. L'état changea 
bientôt deface.Les terres incukéâ 
étoient cultivées : les villes rebâ* 
ries ; les marais deffechés fe cétt^ 
vrqient d'une riche moiflbn ; les 
forêts fe changeoient en campag- 
hesfécondës.Mille vaiffeaùx fdrti^ 
qes ports nouveaux , quittoient 
les bords de la mer Calpîenne , 
6^ ramçndient de TAifirie , ou du 
fotïd de la Colchide, lescôfn-^ 
modirés précîieiifes , échangée^ 
fcortttcf'tmfe^ in&tli^ àbohdàïièèC 
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l^es mœiffs /$*épmro}ent, les k>ix 
étoieai; ref|!C^ée$ » )e$ peuplei 
écQîene vemuoia > u>us fomuiés ^ 
|)taJiU)ks bénjûcMânt 1» moin^qui 
formok kpr bQfihfur. Xoroalbre 
ié(Qit dans la bouche deshooune^ 
(omme un Dieu. Ix JPrince chajv 
fdç (^ fa gloire | h panageoic } 
pMÏiqu'U n'en étoit point jaloux^ 
2^. %erfticiQn déHpérée lui 
(endit mille piégjes ^ œfis ion ha 
tûlecé içiivoit les découvrir jiSf & 
f licence %fvoit tnieip^ çnecurç 
le(^p;»rdonner. U étoitljn$ çeflSç 
occupa à appaiCer Ibnl^ryicçpour 
|p« çnnemts. ]K ne Tabordoiic jâx^ 
mm que powr lut piréfemci^ In 
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JkWiK m^c j^pc \^ gQ\mmer 

çjfifiçç.^ beamé étoit inwndw 
-ttafesiéduiâkà une nfihh* figpfr- 
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cî^. Il croyoît que là jdusfiSfre 
manière defe faire refpcâter étoit 
•de revendre ùtiîk. Dèste^rêmier 
joxir a retrancha cette fipule & 
gardes qui envirdnhé-lés^ Roisl 
Les cœurs de mes Sujets ,' difoit- 
il, font iha fâreté ; je les aime) 
pouribîent-^îls lie haïr r Je leis 
ïendslieùrëux ^ qù'^auroîs-i-jéà eh 
Craindre ? Les imjpÔK fur-toùt 
lui étpîent odicuxi> En vain hii 
repréfentôit-on que' les trdbrs 
ïont les forces de rEtati il étbk 
fâr de retrouver avcc'ufure dànij 
le trouble des orages çé qu'il 4aîf 
{oità fon peuple dans le calmée 
' Sar^utatiorivoià iMentôthôi^ 
làuTLoyaiime. L'Uhiwrs retentît 
t\i boiÂeur des ifeâWéfiSi^^ Lfe 

Sdthes 
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Seiches attirés par refpérance du 
budn y vinrent Tattaquer. Zo- 
roaflre tenta tout pour leur arra- 
cher les armes* Il frémîflbit dç 
fouiller fes mains dans le fangdes 
hommes. Dieu puifTant y difoitle 
Philofophe , fuis-je donc con- 
damné à être le dellruâeur de 
ceux dont le bonheur me feroit 
fi cher. Mais enfin voyant les 
ennemis enhardis par fonhuma- 
nité qu'ils regardoient comme 
foibleàe , il marche vers eux. 
Qu'un peuple efl: fort quand if 
combat pour une liberté ^ui le 
rend heureux ! Qu'un prince efï 
redoutable , quand il commande 
un peuple qui Taime! Ces Scî- 
thés ccrribles furent de vils trou* 

- E "^ 
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peaux. Le premier inftant du 
combat fut celui de leur fiAte , & 
devint celui de la cldmencéf du 
vainqueur* Ott le voyoitdrourir 
àfes foldats , s'oppofer 'à leur 
fureur , arracher les armes de 
leurs mains ^ & forcer la férocité 
de la viâoire à ployer fous les 
droits delà nature. ïl revint dans 
fa capitale comblé de gloire , ché» 
ri desfiens, redouté de?> peuples 
limitrophes , révéré dé tout PU- 
nîvers. * ^ 

Il jouîffoit en paix du prix dé 
les vertus. Là mort vint tout-à- 
coup lui ravir la tendre époufc. 
Ûamour lui arracha des larmes. 
La fegçffe de Zoroaftre n'était 
pas une lagcfTe ârouche , qui (é 
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Ait honneur d'étouffer lés jGatitiJ- 

pïeas les plus juftes. Il etoit fenr 

^bie > & U ne rougifîbk pas d'ep 

-donner des marques.Il fe confo"- 

loic d'une perte fi grande > p^r I« 

{^rofpenté deJon peuple. Un orar 

^ fiouvtau vint foncke des càxfis 

Oe vatte Empire -avoit changé 
<b face. Ses Provinces tmmenfes 
^plii^ntfous le joug d*iine{enir 
tinèil^rbô.^émiTamis avoit in>- 
•iDQléi^mtts foa époux. 5oin iêng 
teignit lés dégrés de fon trônew 
EUeregha , elle fut hettrcufe,fi 
l'oh ^.eucl!çtre dansJte crime» Ses 
tafens là. fai^ient jadmiwr. 4'an 
peuple volage :ibnainlM£fon fut 
•iifoicpour h rendre l'horreur de« 
Eij 
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fctges. Elle cherchoît à coriqùé- 
rir du côtéde rOrient. Jaloufe du 
faifible éclat de Zoroaftre,, elle 
'envoyé une armée fur les fromîe^ 
tes des Baôriens. La terre fem- 
4:Joit avoir fourni tous Tes habi- 
*ans } comment une Province 
bornée pouvoit-elle oppofer des 
^défenfes à ce nombre prodigieux 
de combattans vainqueurs da 
TtRe de Y A fit 1 Zoroaftre péné- 
tré de douleur, refoiu de périr 
aî^cfoh peuple j marchoit au- 
élevant de fes injuftes adverfaîres; 
Un Hérault de Tannée de Sé- 
iniramîs vient au-devant de luK 
-Ofi iftènaçoît les Bà£faiens des 
dernières extrémités : il n'étoit 
qu'une feule condition pour fe 
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racheter de ce malheur. Semi- 

ramis reclampît Zoroaftre comr 

tne fon fujet ^ pour le pupir de 

s'être fouftrait à fon obéiflance* 

Lt peuple indigné eut peine à 

retenir fe colère. Il demande les 

armes. Zproaftre ordonne le fi- 

lœce Se avec une joie qu'il nf 

pouvoit cojuen^r : Peuple cher, 

leur dit-il , tant qu'il s'agilTpii: 

de TOUS défendre ^ f ai cpnfeilléla 

girarre,. On ne demande aujour^ 

d^hûi que moi , & j^irois voas^ ex- 

ppfer à une Puiffance ra^trefl^ 

dei^Orkat^ împl^able dans fe$ 

vengeances ! Non je parts 9 trop 

heureux ,d etrç. une hofîie im^ 

molée à votre bonheui;* Des cric. 

^ des; pïe^frs fe firent entei^re 

Éiij 
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de toutes parts.Chacun étoît prêt 
de donner fon iang pour le con-^ 
ferver. On parloit de le retenir 
malgré^ui. Il prefle en vain : pour 
la première fois on eft fourd a 
fa voix. Enfin , prenant un toa 
d'autorité : Si je fuis encore vo** 
tre Roi^ leur dît-il, je vbm oi> 
donne deme laiffer partir* AUez^ 
vivez hcureuXjNarbaze fera mon m 
fuecefleur : je n'exige qu'un prix 
de ce bienfait ; c'eft de conferver 
vos vertus. U defcend aufli-tôi 
de fon trône , perce k^ foule cpii 
Tenvironne , & fuivi de tout h 
camp qui crie qu'on lui enlevé ua 
Père, il fe rend à l'armée qui la 
demande. - i 

- Le ^barbare Général: charge 
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Zoroaftre de fers & l'envoie àla 
cour de Sémîramis. Sc[ pro%é^ 
rite n'avQit point cqrrompu les 
•mœui«/; & dif|^g?CQ< n'abattit 
fokac fbn courage* Au nûheu de 
la captivitë j il étoit toujours le 
^rtiême. Il paroiflbit avec cettç 
•memeférénité c^n'osi lui avoit vue 
&irj^tjrôneé Et que pouvoit li^ 
-otsêit l!injuftiêe ? llponoit tou- 
jours dadcis fon ciœur un fouvenir 
4ui fe rendpit heuFçu?c. Il jouif- 
&irjiuplm$f d^avpir fait le bon*- 
Hsm dç$ hop^opkes^ La vertu étoi^ 
iîîcontfBQde même dansr les fers 
ârFimpûre Gour dé Sémtramis; 
<ânrl'e»vfi^a biençAt eîvg^çç 
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belles de ItJnivers. Deux fleuri 
fameux fertiHient ces beaux lieux» 
La terre produit en abondance 
les befoins & les pla^irs des mot^ 
tds.Un climat heureux unît tcHi- 
jours les fruits utiles de Pomone 
aux dons brîflans de Flore ; mais; 
les habitàns fauvages des ces plai*^ 
hes fortunée* connoi^mâit à 
peine les premieb droits dé Thu-- 
manité. Zoroaftré y p«ut avec 
le n^ris attaché à la captivités 
ïl conduisit ks troupeaux au mi<^ 
lieu des coih^agno^ de &s n»k 
îieurs plus ^s encoté que les ani* 
matted&m Ik étoieht les con«^ 
diiâeiirs^ Qttélte tfifle ctimpa^ 
raifon poin: lui cpial^ttlfoligeoit 
à ib^(àittt«' Bi^diiB dcfSt: fies 
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vertus Tavofem ùât fesxiéKees^ 

& qu*il voyoit ces h^karis fa- 
rouches î cependant il ne dcfef- 
peroit pas dç les adoucir. 1\ re- 
m^rquoit que les jours de fcte^ 
ces féroces Bergersfe réumifoienc 
pdtir cd4brer des cérémonies 
b^b^res ; il en profita. Sa fa* 
geffe enjouée attira d'abord un 
peuple groffier. Enfuite dévôi- 
hnt peu à -peu fes loix ; il leur 
chantoit les tendres yoluptés de 
Tamourj il décrivait les tfancyii- 
ks plaifîrs delà vie champêtre , 
quelquefois il leur rappelloit cet 
être fuprême dont il leur peignoir 
les bienfaits ; enfin il leur montra 
les charmes de l'humanité : il leur 
vanta Iç prix d une fociété où re?- 
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gnoit k douceur. Ces ho<nmes 

reftoicnr eknsf admiration : tous 
accowoient en foule pour Ten- 
telidfe. On tougiffoit déjà àes 
tices : on virït à aimer ia veitu: 
fcfentôt on oTà la ïùivr*. 

Zïiîroaftte devint iWbkrè âts 
Bergers. Les inttufs s*àdottd- 
ftïirjles querèlîes furent bamiies: 
ramitié lia les cœurs: le foiWe 
èm des fecours dat^ les tnaîn» 
du riche : la TOÏupté trouva de 
nouvelles douceurs dansTînno- 
Cence de l'amour : un culte pur 
honora l'Etre qui anime cet Uni- 
vers. Les champs retentiffoient 
du récit de fes bienfaits. Tous 
les fons furent formés par ïa re-' 
connoiflance ou marquèrent la 
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grandeur de leur bonhêuîv 
Zoroaftre après avait gouverné 
ces peuples jufques dans -une €3^ 
tréme vieilleffe , mourut révéré 
comme un Di$u & regretté com- 
me un Père. 

L'Univers conferva longtcms 
& mémoire. Ses Loix régnent 
encore aujourd'hui dans les lieux 
où elles ont pris naiflance. Les 
Guebres font dépofitaires des 
précieufes vérités qu'il leur a 
tranfmifes.Ils font répandus dans 
l'Orient , obligés de fe cacher à 
de viles fuperflitions qui les per- 
féçutent. Foibles , en petit nom- 
bre 9 fans biens y fans honneurs , 
ils font plus heureux que leuri 
cruels oppreffeurs; parce 91'ils 
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/doi les deux i^ikjgrancU biens 
ddes hommes : la' Vér,ité et la 

■Vsi^Tu., ,■ ;. .;. .' . ; 
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LE BONHEUR' 

E s Dieux daigiient'>ibii^nt vi- 

fijenlè^toOQrtek. 

I Non ces dévots atraJ>Hw» 

:QjaiiP(nrfetit bom^ic^rer Je5'bix>Ai^ni»iMateb . 

En plongeant le poigoard 4an$le fein de 

, ' leupfrfireteJ; 

Mais ce mond juftt ^•'dOux >; gônereux , 

,Qui recherdiant fôn Dieu-^ dans. Tes 

ièfbU^les 

Deleur bonheiir&i€ ^ereliMreiiïc i 

Ncftïp <:e Ciîarfiui ^u fifege ^gueifctf 3d, 

, Aie(^n(<»a$!5 au9$tamxl<Bpieo9rfA>les> 

Qui 6*engraifie à loiût^ dafftng des laatkeu* 

-tcux 

Mais cet Hdvetius humain > it^^énkaix , 

: Quiife^eit>defôinepiden!be .. 

Pour ravir les^ vertus à4aMfté indigence 

' fitfoalager f artiïteJndi^riMat : . 

Non ce Monarque^fio^naire 

Qui QoMviKtnIfef cpiciidamU guerre 

A 
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Des larmes de fbn peuple amufe (es plaifirs ; 

Mais un héros qui (âge en fes defirs 
Néiuaîtredes humains, veuten étrelepere» 
Qui prend comme les Dieux la foudre en 

foupirant, \) 'J^ *. 

Comme eux, fur fes Rivaux « h lance en 

triomphant , 
Comme eux a la pitié remettant fon Tott- 

nerrêy , I. 

Pouvant les écrafer , préfère leur bonheur : 

NoTif ce noir verfifîfeatettf ' ' 
Que déchire l'envie & que la halbe accable^ 
Qui (è (èrt d'un talent aimable > 
Pour con(àcrer les traits de (à fureur ; 
Mais ce Philofophe agréaWe * 
Qui dans l'état obfcur ou le fort la réduit 

Forme fàù cœur , élé ve Ton efytk > 
Eclaire fa raifon & fembélit des Grâces , 
Qui par les fons d un luth harmonieux 
Des chagrins paflkgers fait cahner les di(^ 
t grâces: ! . o. . ' ' 

Chante la maje(lé dafourëotindés Dieux 
Où LOUIS fa fîdéle image , > i 
Les^exploits des Héros » le botih^ dc$ 
Amis, .- 

LesfcJidesphifirsduSage^ * 
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Les doQ€euts de F Amour > les charmés 
d'EuchariSr 

Un Joivj'étoi? couché fur unfitde verdure. 
Le plus beau des printems r^poit daûs nos 
, . . dimats. . ) 

Flore à fa fuite cmbéliffoit tes pajJ. ' 
Le vif éclat dont brilloit b nature. 
L'encens des fleurs qui parfumoient les 
airs. 
Le ramage enchanteur de mille oifeaux di- 
vers, 
* ' Des zephirs îc léger murmure , 
Un ruifjTeau de qui l'onde pufe 
S'échappoît en grondant du fein de deux 
coteaux : 
Tout tt'invitoîtaux douceurs du repos:. 
. Tdût du bonheur me retraçoit l'image- 
jyptùM, jechérchaicomraenton eftheu- 

çeux. . . ', 
Une foule d'objets \nnt s'offrir à mes vœux. 
Hscn montrqient d'abord le riant avantage-'^ 
Une chai mante aurore annonçoit.unbea» 

foir : * '. ' 

JÇais }s ne fçaig çoipraent uniprrîble nuage 
y eçiçît fiçkqiowç en ef&çer rd5>.Qir. 

La fortune traînant la poinpeufe opulente 
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Vint h pBèn^kre étàkn&9^$pj^^ ; 
L'éclatante magnificeoce^ j 
Des cTclavQs en foule, attachés à fes pas> 
Un peuple de âkteurs rampant fous Ikpuif^ 

fânce^ 
Les plaifirs fQuri^nçç qui Itii tendoient les 
bras , , 
Tout dcmandoit h préfi^ence. 
Mais j*appris qu'on foiinoit une vaine elpé- 
«Acei , 
Quand des vertus on Êdfoit quelque cas. 
Qu'il fellojjt^qudquçfoiiaccsiljer Vumo- 

.cence> . 
Et (fi^viH^cml^jafler les plus noies attentats^ 
Je vis près d!elle l'arrpgance 
Q\ii jponduifoit b dureté « • • 
Loia, lHidi§4«^ iwQGL-tQtcettefélidté/ 
Fprtfjfte A yaixnc miçiuc tes pl»5 triftes di(r 
grâces, 
Qi^'un^bonheurians humanité. 

L'ambitioa menant les honneurs Car fé$ 
triK»^ 
Vint s'oflFrir à ma vanité - ' 
^t^€^^'Ck^irtî&âi affiduis aut»rès d'elle 
Lui prâiâiMôtti4èttrs^0BS'd'uB frosc rcf- 
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Dès que la pBifl&ntc immortelle^ 
'- ' Avoit iCOfltfâcré les heureux , 
L'Univers en tremblant fe courboit devant 
eux. 
Mais une baflfe complaiÉmce 
Etoit la route à cet écîat pompeux. 
Ondevoitadôrer la ftupide puiffance , 
Tmhir fe^ fentîmens , flatter le vicieux ; 
Dévorer les affronts ,. bénir les injuftices. 
DViîieurs les horribles (upplices 
Suivoîent deprès fes plus tendres fà-* 
veursr 
* Souvent lés profonds précipices * 
S'ouvroient fous les fêntiers qu*elle.cou- 
vroit de fleurs.. ' ; 

La gloire me montroît de brillans avantages. 
L'eftime eft k nos yeux un bien des plus fla- 

' teurs^. 
Heureto i dit-on , qui peut entraîner les 

fiiflfrages 
Par tfauguftes exploits ou d'aimkbies tâl^. 
Mais ce phantômeMmaginaire ' 
Ne brillQit que quelques inftans. 
La vofege faveur diftoit Tes jugenïens» 

Souvent la Déït^ l^ei^ 

Ai5 
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Seplâfeità tom» ^lesph» vit€9COi4eQrs.' 
Les Mortds-cçchaacéfc :i>j5odigûoi^t les 

Puis tout à coup ÛL quintepfe colère 

Raviflbit aveûbmit fès frêles ornemëos 

£tk livroit à d'éterods outcages. 

/. SiiioelquefoisièsdcMisconflans 

t)e feftonsûniiKMtels coaromdent k^im^ 
vçag^, 

L*af&ôufe£hvie affligeant leurs côtés ^ 

Sur leur-cto lumineux iny oquoit lesorages» 

LëMenfonge accourant à fes cris répétés 

De toute part groffiffoit les nuages* 

La fbibrefle timide 6c le vice irrité 

Pf êtoient leur aveugle influence t 

Et les foudres lancés' parjla crédulité, 

y enoient frapper leur timide innocence. 

Làvclupté me vantoit fes douceurs, 
Lab«iutéto^)Qi^s -auprès d*eUe>, 

Par un fourireattiroit tous Içs cœurs.. 
.DesXîraces la troupe immortelle. 

Ôrhoitfon ifront, & piquoit fes defirs. 
Les jeux, les ris & lesibupirs. 

Les, tendres foins 9 le&beureufe^ allacT 
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Pliai$feipyii8S[$i]|tcer|>Wru^ V. 

Joievok)ifi^|i(NK:b0r'iaai^flfao»^ ^ 
$iMd«m aut«|è9r4<||pi»4^ 
Je vis cachés lés odieux GS|pi»ces. 

La tirapiHque jalôirfÎ0r>. ; 
JLesMftoidsdégoètsv ]a {w^ié ^. 
Les«QfiMy}' k^temoodr^ kârcousâieiis y 
Jaifiiimi^^' 

LebonheuCtin'écriaî-}e> efl;-il anecbimeref 
f^ttfIMè«çf^«i^4iMg4lMm<^ 
defir,. 

Ceft^lttdtfttidoni lé £œc4o«ianfégâkte ^ 

aux forfaits. 
Hé q«iilH)Mr HiummBéiênà tvnamieffi^ 

fieune «. ' •'«/^.. 
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Alïonr>d^ibi8-}eramour^Di6ud^ 
iJieu cralbrtftes. 
Que tes attrsdts ty raimifent un cœur ! 

Heureux qui de tes charmes 
Sait dédaigner la trompeuie douceur ! 
L* Amour m'entend^ il vole > il arrivées 
- *' Aféur* ' . i 

Ceft trop , dit-il : enfin terminc^s la que^ 
• • rèffé» ^ 
J'apporte deux HUets : Tun te remet me» 

' d#<Hts. 
Je t'y promets une fuite écemellei 
ITààtre à 'imùis t'engage Ibus mes loix » ' ' 
Et te défend le plus léger murmure. 
Signeun des deux, refléchis bi?n,&is choix. 
Je tiendrai notre accord > mais crains d'être 

parjure. 
Moi charmé y tricnyiphant^. je (aifis le pre- 
mier. 
Ma main déjacommençoit àfouferire. 
Eglé paroit , j'arrête , je foupire ; 
Je le déchire & œ'enchaineau dernier. 
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A M. L'ABBÉ *** 

Ç'En eft fait , j'ai brifé ma chaîne. 
Un Dieu puifTant m'a confervé ; 
Un Dieu protedeur m'a (àuvé ; 
Une obéiflance inhun^aine j 
AUoit m'encbalner à l'AuteL 
ViAime d'une loi fuprème^ 
J'allois fttbir Tarrèt cruel 
Qui me ravifToit à moi-même^ 
Déjà des Piètres odieux 
Préparoient ks liens horribles* 
Déjà le miniftre des Dieux 
Me diftoit les fermens terribles 
Qui dévoient captiver mes vœux» 
L'injufte Démon de Tenvie. 
A fouffl^ (a noire fureur > 
Par la main de la calomnie 
J'ai vu brifer ces nœuds d'horreur» 

Doux mouvemens de la nature 
RenaifTez céfeftes defirs. 
Brillans amours> tendres (bupirs» 
Etouffez laviieimpofhire 
Qui Êtit un crime des plaifirs*^ 
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Doux enfans de taat liberté 
jRev^nez y troupe aioulbfe &$tre ^ 
Ramonez la félicité. 

SHlpenâons ces dbaints br^^ 
Aux myrtkes k^e«reux dePaphos.^ 
Dârhirons ces fesibres Kvréea 
Monumens Peines noirs tranmax^ 
Accourez ^ renéez^moi ma lyre; 
^efonnez fubrunes accens ; 
Amis partagjefz fRon délire* 
Joignez votre voix à mes chants.^ 
Portez les fteurs» donnez Fencens* 
Venez dans ce fietl foHt^ft 
Je veux (ous ces berceaux xisxctasax^ 
Honorer îe Dieu tutefaire 
Qui nie fend ros embraflemens# 
Que le Dieu des repas briOans 
Préfide à ce riant myftere- 
Que les fis 9 les folâtres jeux: 
En règlent la cérémonie* 
Q'un Faifan immolé par «nx 
Soit la viftime q^n m'esq^ie» 

Que les flots d'un SeauiM Aimeinr 
Ârcofênt cet aiitd jorçu& 
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Oùinalil«t4iâcafie ' ..:, :: 

Qtfaulicq de.Cantisw<^T4»lic^fi - 

Iiîfpire lesnvcs djaûfciMu. • ■'■: 

Qu'Apollon laifle à la EciB«t / 

3Le foin d'en dirigée te^fonft-^ ; 

QueraimablejÔctendjraS#iiMi. - 

Queles Grac^.fwwtf^HWlï^ :. . 

Sur leurs psMiJWÇl»^ kS:4fliiR^ 

Çcft lagalantcWâwch^ 

,Où je confâcre mes beaax jours. 

Abbé, jelefçais. L'opulence 
Ne fourit point à ces projets. 
Les honneurs , h ééjiQta^jjii^^Q 
Pouvoient flatter ,pkm-^péraûce. 
Mais ce phantpmff:3m de^prèâr 
Que préfe^te-t-ilVflràfe îîçïcïcs ; 
Des faux plaiiîrs, des*mfâ malheurs: 
Des Toutes làns ceffe incertaines 
Qufaffiégent les pâles terreurs , 
.Ou marche en tremblant la baflèfle > 
Rampant fous un fkt protedteur 
Dont elle encenfe la foiblefle : 
L'envie armant la main traitrefle : 
De l'ami volage ou méchant 
Ou d'un fot crédule , imprudent : 
Des c^us moins durs que les grâces 



;i...'. 
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Qu'on TOUS accorde avec hauteur : 
Et b contrainte & les dirgraces . . 4 
LaifTons un éclat impofteur 
A Mufion du vulgaire. 
Dans une pompeufe mifere 
Laiflbns-le chercher le bonheur 
Je l'ai dans mon indépendance y 
Dans mes amis , dans ta conftanceS 

Bla lyre » l'étude & mon cœur* 
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Hiftoire traduite du Chaldcen* 

if ■ . M l 



M- DCC LL 

f- 



j.eH.jP(i<^.f.f>-fj^ 



yGoOgl 



,y Google 



mÊÊÊÊmÊÊÊÊmBmmmmÊÊÊammaBmm ÊmÊÊÊÊÊÊm 

X ETTRE 

A U N 

GENTILHOMME 

DE^PRpyiNCg- 

JVlo NS lE U R, 

yotrc acîour pour Jes Lettres, youi 
imcxçSk à tous Ic^ Ouvrages qui mé- 
4:itenc quelque coufidératio^ , & votre 
^probité vous ^rcnd fur tout attentif .à 
tous ceux qui ont quelque rapport avçc 
.^ne religion que vpus aimej. C'eft * 
res deux titres que je vous, dénonce un 
J-ibcUc intitulé ; ^Qroaftrc : bijioirc tra^. 
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éluhe dnChAldien , impriffié, dif-ôiî^ 

i Berlin ^4 renfeigne du Ro'f Philofcf^t. 

Il y âvoh déjà qirelque tcmà ^e i'wH- 

piété avoii fait néyc. Cette petite Bro-^ 

cbure renouvelle la guerre. Depuis le 

çommcnceineni jufqu*à là fin , lis 

pages en font confacrées au Deïrmc. 

Ceft'tmr ftrabdic-épkièttîique Je ce 

jfîéclc , il femble qu'on ne puiflc faire 

preuve de talens qu eh attaquant des vt- 

ritcs refpcâables. Inutiles' efforts ! la 

religion eft un Coloffe , des Pygtûée* 

peuvent bien y dirigj^r fears -foibles 

armes -, ils peuvent même morttrer 

quelque adrefle à les manier \ ttiftis ils 

ne feront qu'en crtiouffcr la pointe, 

fans jamais eti entamer l'objet. 

Oh voit en tête Utt« épigraphe <^ï 
. demaf^ue TAuteur. j 

Nec vâili^jimuit flrephiis Acheii'mn avitu 
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- EKc cft fieptuèiPt ^flfeï oui tjumréf. 
•Qui ne cxpiroit qu'on fc propofc 4e 

i^Auieur Jcs Mq^wn ; Ce l-îvre,<jimi- 
Jielletncnt ingéaieiix.où Ton a qfTayi )e 
rtriomphc de rimpicté en la montrait 
:parée de la morale 4» Chtiftianirme.; 

La Préface achève de «nctfrc U$(^- ^ 
itimea^ <k rjEcrivaîn ^ découvert. Sous 
prétexte de ^ftn^r Xorç^aûrc m lanœ 
Jcjs tiyuiis 4c tctns <€n cç«is. Ea yoici 
«i|uclqueî-uns. l44 InAms hvo^nttsth 
fiiMf { car Uf chipiff^. m ^^^:^^4- 
Jfurs, ) Iviir^t : tes Gnebres fim foin% 
iP4Htf^i ifimfs qm, de refmfif éhs^rit/fs 
^léfimcf \ métis ijH^ils 0nt U mé$lh€tiréU 
ite vouloir f0in$ édmettre , perce qfse leMT 

f^^fm if s dçf4pmf. iOft i^pp9Wî«it lofi 

Aiij 
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•feânic^ ic féjcttcr les Vctitcs du CîirP 
fiianifme , fi leur raifon le défavouoit -, 
ttiais c'eft4à une calodfjnie. Nos mif- 
teres ne font pcfint contredits par là 
raîfoh : au contraire roêirte,- eiJe dc- 
liifontrc' les fources d'où ils fluent^ 0\ 
teut taîrc cntctidre qu'crft ne dontm 
qirune traduûidtî au Public y C'eft uh 
fttatagicnie tffc dont {Tçifonnc ne fctti 
la dupe, Venoi» atf corpi de Tou^^rage. 
Qui ne croiroit enlifant un titre qili 
porte la vie de Zoroafhre > qu'en au^ 
roit des Diflèrtations favantes qui por- 
tel ont quelques lumières fur k vie de d: 
fenieux Phitefophe , qu*on difcuteroit 
avec foin fes Dbgnics , Se qu'on e»a« 
mîneroit s^il cft véritablement l*Aurcut 
dc^ deux principes , qu^on ncioûtrer^ic 
yenchaînemcnt de fes Seâateurs , Se 
qu*^ai» ks fttivrok |ufqu aux Guebre» 
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^uî le recohnoiftcnt pout Icîùr Chcil 

Point du tout : Le vvai Zoroaflre dif^ 

|)aroît, on en fubflîtué un autre, qui 

tl\ un prétendu cfprit fori , qui fcccrue 

Ce qu'il lui plait dappeller«ptéjugé$» 

dévoile la religion naturelle ^ Se tend à 

fenverfer toutes les révélations. C'eflf 

TAuteur qui fe peint fous ce noir. C'eft 

lin bel cfprit moderne qui fe couvre Ai 

iïianteau d'uti Philofophe ancien. 

On commence par une dcfcriptidtï 

fieutie de l'innocence des ptemiefrsâges. 

Après on voit uit portrait af&eux de« 

temsqui les fuivirent^ L'Univers ctoit 

f>longé dans l'erreur. Vn Sage paraît 

& ofe montr'er la vérité dnx mortels. Ce 

Sage on l^appelle Zoroaflrc/ On le fait 

naître deux mille aris avant j. C. on 

le fuppofe fils d'an Prêtre de Belus; 

tnais fa 'raifon formée dès l'etifance 

A iv 
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tecàrùtïtit ^vi'on lui çréCtautctAcnîbtÈf 
ge & cherche la vérké quMl lui £iitt £ulh- 
ifthuer. Comme ii ne k trouve point 
xhcz lui ^ il fe met à courir le pays pour 
la décounrir. C*eft un Aventurier dit 
|)rcmicr ordre. Il ne paroît pas .qu*oti 
le fuppofe bngtems dans fa route«c 
Cela étant, il faut qu'il aie voléj car 
â parcourt tout le monde connu 
alors. // marché À ttMên U Mifipù^ 

i'EiypH j où Ton a le plaifir de lanctc 
queiques Sentences contre les Prêtres. 
Il n'eft pas encore à la dixième partie 
de les voya^ : il paflè toute l'Afrique, 
toute l'Europe. Enfin fatigué, & on 
le feroit à moins , las de chercher tou- 
jours & de ne trouver rien , il preqd 
la téfolution de xetourner dans Ton 
f lys. Ob k Aippofe dans cette partie^ 
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ihi rnmiKk qtte^ «dois 4{9p^Id» 4ujou^ 

4*bui k Tatiârîe. Je yous4oanew 

cent à Jeviner <}ad chemin xia lai fait 

j^cendre pout ttcoumer dans TAffirif » 

On k fak pa(&t par le BoTphôrc , c'eft* 

iUdi^fe» <|u ott allonge de tf oii «ou ^ua: 

:^e cem li<u«s. Heaitifiemefit il y vcsi- 

•contre une valtée tlelideafe que ?aa 

peine aviec lei couleuri lei plui briU 

lances. On (è plaie à rmhillir beau* 

^coup% Ce met \y eA r^eté trois fois. 

Zoroafire frappé des grâces de ces lieux». 

; réfléchit fur la main qui les a formés,. 

il y reconnoit ttn Dieu. Il ne peutcon-- 

cevoir comment un Etre fi fags auroir 

. voulu laifler ignorer aux hommes leurs 

. devoirs. Il fe pexfuade qu^ils font écrits 

. dans foH-ccruf ^ & il veut les y chercher.. 

Pour cela il defcend danç une grotte 

^ui iè s^uvc-Jà fort-à-propos, &; on 
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Hè manque fis de faif e obfeiVet qul^ 
^e dévoie pas y mourir de faim , parce^ 
^ue heureufemcfnt la vallée lui Fournif<^ 
foit des fruits en abondance. Ur^ 
ce Philofophe folitaire fe forme un 
.fyftcme de morale, excellent en lui-me- 
ine>mais femé d'allufions malignes âc 
faufTes «&: de réftéxions qui tendent au 
libertinage. 11 fort enfin de fa taniero 
âpres un mois , bien réfolu de frire fc 
tbhVchîffeur ; mais malhcureuf«neAt 
par- tout ôti k éraiie de Ibu; Je Vous 
fâiffe à penfer fi lonâ bien tort. Cbaflé 
de toute part> il palfe enBaârianne. 
Il trouve en arrivant un facrifice qu'cTn 
f préparoit > on en voit une defcriptiôn 
détaillée. Un Roi paraît avec toute fa 
Cour autour d*un buchef . Des Sacti- 
cateurs ^ un peupfe infini attendent la 
Viûime 5 c*cû une jeune Vierge iç 
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^uttiiè iîii ijpe Ton va imniolef à Br^ 
manc Diea tutdaire de ces climat»; 
Le tendre Zoroaftres'imeKeflepourel^ 
le. II court aux Prêtres pour la leur ra** 
tir. Les Prêtres ite veulent pas la rcn?- 
dire. On ic bat de part & d'autre. Lé 
peuple fe range du parti de Zoroaftrt 
& cela tout d'un coup, & les Sacrifica- 
teurs s'en retournent dân;)^ent peiottéi 
& bernés/ ' t 

Mais c'eflic Roî qui |oure un çitr 
fohage fingulicr. Vous cjroyez peut* 
être qu'il ufc de fou autprûé pour ap- 
ipaifer le tunaultg : nulleinent. U aime 
«aj^paiàoieht le bruit: car il reAe pal-* 
,£ble (peâaleuir du combat i bu plutôt 
^c^eft un bon-bomme qui n'ofe s*en me- 
Jcr. Il retourne dans Ibn Palais agité 
de mille penfées , le pauvre' homme 
s'en dort pas^ mais le matin il aitti 
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«*ltc¥bil\, feCwod-Fféwe vient I«î 
annoncer que le Dka BiABïane J«u a^ 
«pparu^M ceve « fc Aiiuxucéde le pet- 
^ lui &: tom icm Rofuamtj & V.oti^ 
«c Jui livre mcctûsanmt k viâinie Ac 
l^kftme Ëttûog^t qui* a- ctfé fî)uillec 
hê myOxni. Le bon Prince qui aimis^ 
i^[èz Zoroaflee, dr qui n'ofe pas tout 
i faicre&fer It€rand Pi^être, hifton^ 
pofe de le faire juger au Confdl* Ëiii 
-effci ia diôfe s'exkute , ZoroaUrc f 
•plaide fa Cl&u(e avec beaucoup à%l6*. 
quciice , il y expofe toute ia doâriiic âc 
t€fl renvoyé abfous. Cependant le Rql 
tft impatient d'entretenir le Philofoi* 
:iphe , il l'appelle q^elques^^iirs aprèà., 
Oft <}êmandera peut-é»e pourquoi H 
ne le fait pas venir tout d'im œupi:. 
rVft qu'ii fâloit doiiiieràZoroaiflre 1er 
^ms^de ^^inftrmr e dans , la religion Bm» 
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^û'an Ptek>fopfac ■» qui de T^tcu de 

^n Apologilte , naît deusc milk ^m 

â¥âtu J. C. trouvemit dacM la Baétriar 

:M les principaux Dogmes de VAv^ 

. giiftc Relrgion que nous profcÔons î 

Ce font etix-mêmci que .^ fous le voife 

•S'un coupable déguifemem> on cherche 

i tourneir en ridicule. Vous allez juger ' 

avec quelle bonne foi ils y fomeipor 

Us \ un crime legtr , dit- on , um fnv$U 

^ejbhiijfance cûinmife ^il y évûk cçntfii^ 

de^yfdrtis Anums d$ mtrt mgmy^ 

mfcir irrité BnmMC contre teurs: matr 

hcHreux defienikns. Je demajide à to^t 

4)omme équiiafble , fi Yon peut appelle 

un ctiîtie léger ^ une révolue. dQn4;f e )Ç8 

'ordres du Dim k phw feienfaifirtir * àfi 

Père k fU^ geocmix, Gnninuons^î 

wf^ inmcenu .p^mU, des tvfém mi9^ 
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ficpiéem , fUT: iis feina é^upsMn crn. 
m9 ij/n'Us iffi9r$ient. Que de fautes , 
ASonfi^ur , dans cettç pharfc! i^^.Itt 
terme éTâxfiotem n cft pas juflc j on 
parle ici de l'Enfer , & il n'y a poini 
'd'expiation dans ce lieu* 2^. op aaa- 
quc comme Dogme ce qui n*eft qu'une 
opinion.: la plus part mjême ^es Théa* 
îogîens ne croient point que les en- 
fans fouffrent des peines affreufes. 
avançons. llfaiUit pa^r mçriter ces hofr 
reux Privilèges f^Jfer en n^iffam par ief 
eaux du Fleuve Oxus. Oo yoit claire* 
ment qu'on deiigneici le Batéme,^ 
cela eft faux , pqifquc la charité par- 
f lite , c*eft-à dire la véritable vertu 
& le defir de s'y purifier , peuvent 
Tuppléer à ces ondes falutaires. £1^* 
xore : Lu vertu qui navoit point en ceu 
ff expiation timhif confondff'f dvfç ja 
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gcH^réti déUts Us noirs ^tmes dn Tau 
fétrcf tandis tfui le Parricide trempé 
dans /es e^^x s*ètevoit avec V innocence 
0HX fejour des ^enreifx. .Quelle inft- 
délité daçs cetjtç çxpontion ! pe ii^ 
zoit.onpas qM^il Tuffic aux plus grands 
rrimincls dç fe pjoojer dam Içj 
fonds facrés ? c^pendaac il çft coq* 
fiant qu^il faut encore aux Adulte; 
une fihcere douleur de leyrs critpes , 
& une viyc r.çfolutibn d'y renonr 
cer. Enfuite : Pamonr des parens , 
Famonr conjugal e'toiefft oppofis ^ (^ 
perfeSlion,: Autre c^imçriqvie ipipu* 
tation ^ puifquil çft certain que 
ilans le Cbrlftia'nifme mêipe un époux 
aendre pei^ devenir aufll parfaic 
qu^n fervent Anachorète. Mais que 
idire de la pKrafe qui fuit i Votfive^ 
fi étoie If comble dse mirjte, Quoi ^ 
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f oifivcté fcrw te <rombte ivt méàt^ 
ésLns une Rdigîon , qui prêche coa* 
fiouellemem les auflerîtés et la Péni^^ 
tencc , fes travaux , fts eombats, ta 
liéceflîté de s*aimer & de fc foulager 
les uns les autres , de le rendre uti# 
les à Ja focie^é , Se furtout à tons 
les malheureux î c*eft poimam fut 
«es phanrômes que portem les criti. 
^ues de fes Adverraires. C'cft fur 
cçs idées que tonne Zoroaftre. Il tsA 
entendre au Roi que :1a Religion* Ac 
ie bonheur^ d€$ peuples font liés* 
Cela eft vi^ai i nwis ce. qui fnif 
IVft - il i -Le Chri(bani(me ,prcfcnt0- 
Uil 0^ J^igH^ $ir4^n des hmmet , Itti 
^lîi pcim un I>iea qui 1« chérit, du 
Dieu qui Jeg veut tmis iàovcff:, un 
THt\x qui itktnà An Cii?i * vcrfib 
/m ,fenj. pwr .ksaicwr:. au. bonr 

heur ' 
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J,«irî^»il TW qu'il B'in^e^Qiot 
ilhvmjinw,, lui qui flxdgimç dp .pac- 

^ee:, <l*.!çl»éfir,ffÊme/es pljts tcçHçb 
,«»«caMS.Xc^rÇ^e des av^ ^c.^^oroa^ 
jç« i:^,pkm ^c cémenté, il jr ep i 
^udguep-upsiftiîgçs , & cçux-là cpni"- 
jttCfnt AYSC .te^faintc Loi que nous 
^rofcffQR»^ ïlreaaîCç 'de fl^uir h 

j6»^Wii.";.7 Nuis .C«,?aVP?'^^ ,?"î ; ."," 
^W3l?Vjg©, bj^.jf t^tieux ? Jls |cuvçnt 

j;pai».rooj(pftt)t |tn.faire_l*apoÏQgie : 11$ 

n'flni gujj^! lfi'-P<f ï^^?;-. Revçfions à 




âans l'Etat. Lp, travail & le bon- 

nTJ .o::iT7.d o'j "îr,. ■ :■; ;:: ., v t,. - ■. ■■ -iv 
^euv^pjennent la placç de 1^ para- 

^^ & dc'hnfortune. Xc Roi jo^euU 

■jÊui anfâns . le Philofoplic prend,'!» 
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place. On ramène îcî la jctïné ptt^ 
fonnç qu'on avoit oubliée» Gii le 
înatîc avec cHc. 11 ne fonge plus 
^ii'à Ufëlicrté de lès peuplai, ilcâflfe 
"j^a garde -, ïT en avoît pourtant hick 
befoin ian^ un pays ©ù fl avoFt faît 
Je fi grandes innovations j il nt veut 
pas même dlmpôts. Comment fouî- 
tenir la dignîtc & les charges 3k 
fort Royaume ) c'cft ce dont on fe 
tnct fort peu en peme. Les Scithci 
tiennent Pattaquer, d'abotd on croî. 
jioit qu'U a peur -, il devient tout d*uii= 
coup Capitaine: Il bat Jès Scirhcs , 
jtrd fa femmc/tous jfcs lionlîeurs 
lui ArrîvçbJt i ta fcf^ ^rtaîrim oraèe 
nouveau vient troubjer ce calme. Cn 
fuppofc que Semiramis vivoit alors jf 
U Chronologie ne s'accorde pas trD|^ 
iicn aiwfc cette cpoqiic , mkiV & 



,y Google 



19 

fçîencc ti'cft pas ce qui brille le plus 
dans cet ouvrage. Cette Reine en- 
voyé une armée pour reclamer Zo- 
toaftre comme fon fujet. En vérité 
cette particularité n'honore pas bcau- 
couj[> la mémoire d'une Princeffc fî 
prudente. Zoroaflre qui ignore d*à- 
borid le deflein de Semiramis , marche 
àu devant de fon armée , rcfolu de 
périr avec fon peuple^ mais au(fi« 
côt qu'il connoît Pintemion de cette 
Reiiie^ il veut lui-même s'aller livrer 
entre fes mains pour s'immoler au 
bonheur de fes fujcts. On applaudii 
beaucoup à la générolité de ce Prince ^ 
mais n'a-*t'on pas raifon d^éti'e indigné 
despeuplesqui^npermettent ce furpre« 
nantefretŒnvairi vetit-il partir maigté 
eux. Leur reconnoiflTance doit les en« 
gager à le retenir malgré lui-mêoie. Jl 
ya au camp de Semiranû$t On Tcnvoie 
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. ta- 
de- là à'Bâbylone ; que croyez ^ vtsas 

. ^u'il xlcvienne 2 Un Bei:;ger , un miC- 

. rable Pâtre ; mais fa verra change ft 
houlette en fceptre , & il règne au mi- 
lieu des compagnons vdeia mifere. 

Vous voyez , Monileur , que k Xo^ 
roaftre de l'hiftoire eft fcicn diffiîren^ 
4e celui que je vous prcfeme : x:*cflr: 
à vous à juger s'il a tgagné ^ ia;Meta- 
morphoG:. U eft plus impie , eft - it: 
plus (âge \ 

Au xefte, le ftyle de <xr ouvrage^ft 

^*tntbié, brillant, -trop >âeuri| <)haigé^ 

.«depifhetes & d'images %gfacieu£:$ :. 

•Biais qui de ^nt pas toi^aur« .juâfs». 

^'L'on y von beaucoup de tn^I^encC 

On fem que PAuieut Tacompo^^igec 

xapiditc. Heuteux s'il fe^icmiit dç-ce^e 

-&cilitéTpouributemr k vévitc i& ^non^. 

;{>otu: éta^rec 41«»3eur zibiuireux > s^'ii^ 
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c©mprenoît*qu'il n'y a de plaîfir vérî^ 
tiblemcnc âateur que dans Vcttimc 
dcf hompies vertueux -, & qu'elle eft: 
toujours la récompenfe de celui qui 
aime la religion & la défend ^ Se jamais- 
le partage des téméraires» qui Patta^ 
quent. 

Jfcfuîs, M; 
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